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Fondateur de la Société du Très-Saint-Sacrement 
 

Caractère de la sainteté eucharistique : 
 

 « Notre Seigneur est notre modèle au Très Saint 
Sacrement : voyons comment il nous enseigne les vertus 
qui font les saints. Voyons pour cela quel est l’état de 
Notre Seigneur : la forme de sa vie sera la forme de nos 
vertus. En étudiant comment il est, nous saurons ce qu’il 
veut, car l’extérieur indique l’intérieur. Aux paroles, aux 
manières, on reconnaît ce qu’est l’âme. Quand on 
voyait Notre Seigneur pauvre, conversant avec les 
pauvres, on savait qu’il venait nous sauver par la 
pauvreté. Quand il mourait pour nous, il nous montrait 
ce que nous avions à faire pour aller au Ciel. Or, l’état 
de Notre Seigneur au Très Saint Sacrement, le caractère 
qui domine, qui frappe, c’est l’anéantissement. Cet état 
doit donc nous faire comprendre ses occupations, ses 
vertus, qui prendront toutes, chacune dans son espèce, cette forme, ce cachet 
d’anéantissement et d’humilité. Etudiez cet anéantissement, et vous saurez ce que 
vous avez à faire pour ressembler à votre modèle et pour être dans la grâce de la 
sainteté eucharistique. 

Oh ! jamais nous n’arriverons à l’imiter, à descendre aussi bas que lui ! Notre 
regret éternel sera d’avoir si peu pensé aux abaissements de JESUS Christ au Très 
Saint Sacrement. » 
 
 « Quant aux actes de la vie chrétienne, Notre Seigneur nous enseigne à les 
cacher, à ne pas recevoir les louanges même méritées. Pour l’imiter, nous ne devons 
laisser voir que le pauvre côté de nos bonnes œuvres ; le côté du Ciel en sera 
d’autant plus brillant ! Nous devons faire ainsi toutes les fois que nous sommes libres 
de la forme extérieure de nos actes. Quand ce sont des actes que nous devons faire 
publiquement, faisons-les bien pour l’édification ; mais si ce sont des bonnes œuvres 
personnelles, cachons-les. Nous serons dans la grâce eucharistique. Qui voit les 
vertus de Notre Seigneur ? » 
 

JESUS doux et humble de CŒUR : 
 

 « Entrons dans l’âme de JESUS, dans son CŒUR : voyons quels sentiments l’ont 
animé et l’animent encore au Sacrement. Il nous faut vivre de son esprit, écouter ses 
leçons, car JESUS est notre maître en l’Eucharistie. Or, son esprit, JESUS me le révèle 
dans ces paroles : “Apprenez de moi que je suis doux et humble de cœur”, et quand 
les fils de Zébédée veulent incendier une ville rebelle à leur maître, JESUS leur dit : 
“Vous ne savez pas quel esprit vous pousse”. L’esprit de JESUS est donc humilité et 
douceur : humilité et douceur de cœur, c’est-à-dire aimée, acceptée par amour et 
pour ressembler à JESUS Christ. JESUS Christ veut nous y former : c’est pour cela qu’il 
est au Sacrement et qu’il vient en nous. Il veut être notre maître en ces vertus : lui 
seul peut nous les apprendre et nous en donner la grâce. » 
 

 


